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LE BON PASTEUR

Le soir, quand le pasteur regarde
Et compte les agneaux confiés à sa garde,

il en manque un... toujours le même I bien connu I

Le plus chétif, le plus sauvage
Le moindre, le plus mal venu
Dans le magnifique élevage

Le pasteur dit : « Bon ou mauvais
n II était du troupeau quand même!?

«Ingrat et méchant, moins il m'aime^
« Et plus je l'aime, moi... J'y vaisi» \~
Dans le creux d'un buisson d'épines
Où le loup cache ses rapines,

L'agneau bêle, étendu, tout son corps palpitant.

De cet ingrat qu'il aime tant
Le pasteur tendrement s'approche
Et sans un mot, sans un reproche,
Se penche, le prend assitôt,
L'enveloppant de son manteau,

Et vers le bercail chaud dont la mangeoire est pleine
S'en va, lui caressant la laine...


	Le bon pasteur

